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Un entraîneur aux idées novatrices
6 février 1958 et 29 mai 1968 : deux moments du « mythe Busby »
Une figure d’unité

Les mil liers de vi si teurs qui af fluent à Old Traf ford, le stade de Man‐ 
ches ter Uni ted, ne peuvent man quer l’im po sante sta tue de Sir Matt
Busby, l’ico nique en traî neur du club. Lo ca li sée à l’ex té rieur de la tri‐ 
bune Est, la sta tue de bronze de deux mètres de hau teur, et œuvre du
sculp teur écos sais Phi lip Jack son, s’im pose dans un décor qui com‐ 
prend l’im po sant let trage rouge en re lief af fi chant « Man ches ter Uni‐ 
ted » et le mé gas tore qui com mer cia lise di vers pro duits dé ri vés es‐ 
tam pillés de la marque du club. Objet de mé moire et d’hom mage à
une per son na li té em blé ma tique, la sta tue consti tue une pièce re mar‐ 
quable pour dé cou vrir la façon dont un club fa brique,z nour rit et ma‐ 
té ria lise sa mé moire.
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Fi gure 1 : la sta tue de Sir Matt Busby au stade d’Old Traf ford, œuvre du sculp- 

teur écos sais Phi lip Jack son (1996).

Cré dit : Claude Boli.

Une plon gée dans l’his toire du foot ball an glais de puis 1945 nous rap‐ 
pelle l’in con tour nable place du club de Man ches ter Uni ted et sur tout
d’une fi gure qui in carne au mieux les suc cès et les drames.
Matt  Busby est l’un des ac teurs em blé ma tiques par le quel le
«  roman » du club man cu nien s’est in car né, ou plu tôt s’est érigé en
sta tut mo dèle. Mais en quoi est- il dif fé rent des autres en traî neurs et
a- t-il mar qué la fonc tion d’en traî neur  ? Quels sont les res sorts du
mythe Busby ? Qu’est- ce que l’édi fi ca tion de la sta tue de Busby nous
ap prend sur la po li tique mé mo rielle et pa tri mo niale de Man ches ter
Uni ted en ta mée de puis la fin des an nées 1950 ?
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Un en traî neur aux idées no va ‐
trices
Matt Busby est né en  1910, à Or bis ton, une zone mi nière de la ban‐ 
lieue de Glas gow. Plu tôt doué à l’école, il ef fec tue des études se con‐ 
daires dans un éta blis se ment ré pu té. Son pro vi seur conseille à
Nelly Busby d’en cou ra ger son fils à de meu rer au lycée jusqu’à l’âge de
18  ans afin de pré pa rer une car rière d’en sei gnant. Mais la pré ca ri té
ma té rielle in cite sa mère, de ve nue veuve 1, à en vi sa ger l’émi gra tion
vers l’Amé rique. En at ten dant d’ob te nir un visa, Matt Busby vit des
ex pé riences qui changent son des tin. Par né ces si té, il « des cend » à la
mine où il doit ef fec tuer un tra vail par ti cu liè re ment pé nible, et du‐ 
rant son temps libre, il joue au foot ball. C’est un bon joueur. Il est
parmi les jeunes pro met teurs du club d’Al pine Villa, une des
meilleures équipes ju vé niles de Glas gow. Les di ri geants de Man ches‐ 
ter City s’in té ressent à lui et le re crutent à l’âge de 18 ans. Il ef fec tue
une car rière ho no rable de mi lieu de ter rain à City (entre 1928 et 1936)
qui est l’un des meilleurs clubs de l’époque alors que Man ches ter Uni‐ 
ted vé gète en se conde di vi sion. Il par ti cipe no tam ment à deux fi nales
de FA Cup 2 et dis pute près de 230 matchs avec les Blues. Du rant la
sai son 1935-1936, il est trans fé ré au Li ver pool FC pour un pas sage
écour té par la se conde guerre mon diale. En 1939, les di ri geants de la
Foot ball League (FL) sug gèrent que les foot bal leurs re joignent les
forces mi li taires pour ser vir «  d’exemple  » à la po pu la tion 3. Il est
d’abord nommé pré pa ra teur phy sique à la base d’Adel short et prend
la charge d’équipes de foot ball dans les quelles il re trouve d’autres
foot bal leurs pro fes sion nels. Il main tient sa condi tion phy sique et ac‐ 
quiert le sens du lea der ship et de la dis ci pline 4. Per sua dé que la par‐ 
ti ci pa tion aux en traî ne ments de meure la meilleure façon de
connaitre les joueurs, c’est sur le ter rain que se forge sa vo ca tion
d’en traî neur. À 35 ans, après sa dé mo bi li sa tion, il dé cide de mettre fin
à sa car rière de joueur et re çoit deux pro po si tions pour en trer dans le
staff tech nique de Li ver pool FC ou de Man ches ter Uni ted. Il opte
pour le se cond et ainsi com mence une nou velle his toire.

3

Au len de main de la Se conde Guerre mon diale, l’in fluence d’un groupe
de per son na li tés du monde du foot ball amorce un chan ge ment pro‐ 
fond dans la po si tion de l’en traî neur 5. L’adop tion de l’ap pel la tion de
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ma na ger, de ve nant un vé ri table « titre de no blesse », met fin à l’am bi‐ 
guï té de la fonc tion de secretary- manager. Dans l’en semble des clubs
de l’élite an glaise, la fonc tion a pra ti que ment dis pa ru pour lais ser
place à une nette ré par ti tion des res pon sa bi li tés entre le se cré taire
gé né ral (rôle ad mi nis tra tif) et l’en traî neur (homme de ter rain) 6. La
va lo ri sa tion d’une car rière de joueur re pré sente un atout pour
conqué rir le poste de celui qui a la charge de la per for mance spor tive.
Les ini tia teurs de ce mou ve ment sont de jeunes en traî neurs et di ri‐ 
geants in fluents de la fé dé ra tion comme Stan ley Rous, le se cré taire
de la Foot ball As so cia tion, et Wal ter  Win ter bot tom, en traî neur de
l’équipe na tio nale et di rec teur tech nique à la fé dé ra tion, de 1946 à
1962. L’Écos sais Matt Busby compte parmi cette nou velle vague.

Pen dant vingt- six  ans (1945-1971), il trans forme Man ches ter Uni ted.
La po li tique de for ma tion et l’en trée en Coupe d’Eu rope des sinent les
contours d’un club ex cep tion nel. Sous sa di rec tion spor tive, Man‐ 
ches ter Uni ted met en place un ré seau de re cru te ment ju vé nile très
mé ti cu leux. Entre 1956 et 1966, aucun club ne peut ri va li ser avec les
Red De vils en ma tière de réus site spor tive dans les com pé ti tions de
jeunes. La F. A. Youth Chal lenge Cup, créée en 1953, de vient la vi trine
de do mi na tion. Peu de clubs pos sèdent dans leur équipe plu sieurs
jeunes in ter na tio naux comme Liam Whe lan ou Dun can Ed wards di‐ 
rec te ment sor tis de la « nur se rie » du club, les « Busby Babes ». Dans
l’ef fec tif de vingt- quatre joueurs de l’équipe qui rem porte, de fort
belle ma nière, le cham pion nat 1955-1956, treize sont ar ri vés au club
entre l’âge de 15 et 16 ans. Le sys tème de dé tec tion s’étend des en vi‐ 
rons de Man ches ter aux grandes cités ur baines de foot ball (Glas gow,
Bir min gham, New castle, Bel fast) di ri gés par des scouts (re cru teurs)
ré mu né rés, et ins tal lés à Man ches ter, Bel fast, Du blin 7. Les lieux de
pré di lec tion des re cru teurs sont les matchs de school boy teams, ren‐ 
contres de sé lec tions d’équipes de jeunes. La quête de fu turs ta lents
est par ti cu liè re ment per cep tible dans la com po si tion des ef fec tifs.
Ainsi, sur les 135 joueurs de la pé riode Busby qui ont ef fec tué au
moins un match of fi ciel dans l’équipe pre mière, 36,2  % pro viennent
des school boy teams 8. Tou te fois, la po li tique de Busby est par fois
contes tée et cer tains re vers spor tifs sus citent l’op po si tion cri tique de
cer tains di ri geants. La ré sis tance de l’en traî neur pour im po ser ses
propres choix té moigne des mu ta tions des rap ports de force au sein
des ins tances di ri geantes.
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La dé ci sion de par ti ci per à la Coupe d’Eu rope des clubs cham pions,
lan cée par le quo ti dien fran çais L’Équipe, four nit un autre exemple de
l’in fluence de Matt Busby. En dé cembre 1953, la Foot ball As so cia tion
trans met aux di ri geants de club une in vi ta tion à par ti ci per à un tour‐ 
noi de ju niors, or ga ni sé par le club suisse de Blue Stars Zu rich. Busby
dé cide de ré pondre fa vo ra ble ment à l’in vi ta tion à la com pé ti tion pro‐ 
gram mée en mai  1954. Le tour noi est perçu par l’en traî neur comme
une oc ca sion de confron ter ses boys à leurs ho mo logues conti nen‐ 
taux. À une époque de re la tive fer me ture des Bri tan niques sur le
foot ball « d’ailleurs » 9, l’ini tia tive de l’en traî neur a une ré per cus sion
au tant au sein du club que parmi des joueurs. Wilf Mc Guin ness, l’un
des jeunes de la dé lé ga tion, se rap pelle le ca rac tère ex tra or di naire de
la confron ta tion spor tive, et sur tout de la dé cou verte d’un autre
monde :

6

Le voyage sur le conti nent avait quelque chose de com plè te ment
nou veau. Pour la plu part d’entre nous, c’était la pre mière fois qu’on
quit tait Man ches ter, qu’on voya geait en semble, qu’on jouait conte
une équipe eu ro péenne. Mais ce qui était le plus nou veau, c’étaient
les repas. Je me sou viens des cou verts de table, des cuillères et des
cou teaux, et des dif fé rents plats sur la table. C’était vrai ment étrange.
Pour nous autres, issus de fa milles ou vrières, c’était in croyable.
Quand on a servi la sa lade, aucun de nous ne sa vait s’il fal lait la man ‐
ger au début, au mi lieu ou à la fin du repas. Je garde un sou ve nir
unique, d’au tant plus que nous avons rem por té le tour noi. M. Busby
était fier de nous. 10

La Coupe d’Eu rope des clubs cham pions dé bute en 1955. Les deux
ins tances di ri geantes prennent à son égard des po si tions di ver gentes.
À la Foot ball As so cia tion, l’idée re çoit un avis fa vo rable en par tie
grâce au sou tien de Stan ley Rous, ami de Ga briel Hanot, res pon sable
de la ru brique foot ball à L’Équipe et ins ti ga teur de la com pé ti tion. Le
désir de Rous de rompre avec l’iso la tion nisme du foot ball an glais
trouve un écho im por tant au près de Busby. Du côté de la Foot ball
League, la Coupe d’Eu rope est vue comme un tour noi concur rent et
se con daire. Le club de Chel sea qui rem porte le cham pion nat du rant
la sai son est sol li ci té. La Foot ball League re com mande aux di rec teurs
du club lon do nien de re fu ser. Fi na le ment, les di ri geants de Chel sea,
par crainte de sanc tions, dé clinent l’in vi ta tion.
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Man ches ter Uni ted se trouve dans une si tua tion dé li cate : dé fendre la
com pé ti tion na tio nale et re fu ser l’in vi ta tion étran gère, ou dé fier le
conser va tisme de la FL et ris quer de com pro mettre ses re la tions avec
l’au to ri té prin ci pale des clubs. Les di ri geants adoptent la se conde so‐ 
lu tion. La res pon sa bi li té de la dé ci sion in combe prin ci pa le ment à
Matt Busby qui en gage son au to ri té spor tive. Dans ce do maine, il in‐ 
ter vient comme le porte- parole du club 11 et fait va loir ses suc cès
spor tifs pour im po ser sa vo lon té. En 1957, le club dis pose d’un pal ma‐ 
rès en viable avec deux titres de cham pion d’An gle terre (1952 et 1956)
et un titre de vain queur de la FA Cup (1948). Busby réus sit par fai te‐ 
ment la tran si tion entre l’équipe vieillis sante dont il a hé ri té et la
jeune for ma tion qu’il a fa çon née. La po li tique qu’il en cou rage de puis
son ar ri vée est un triomphe. Trois joueurs, Roger Byrne, Tommy Tay‐ 
lor et Dun can Ed wards, sym boles de l’es prit de for ma tion, sont ti tu‐ 
laires dans l’équipe d’An gle terre. Dun can Ed wards, qui a joué son pre‐ 
mier match in ter na tio nal à 18 ans, est consi dé ré comme le grand es‐ 
poir du foot ball an glais de puis l’hu mi liante dé faite à Wem bley contre
les « ma gi ciens » hon grois en 1953 12 et l’échec de la Coupe du monde
une année plus tard 13. L’ac cu mu la tion de ce ca pi tal spor tif fait de
l’en traî neur la fi gure cen trale du club ; il en per son ni fie la réus site et
l’es prit.

8

6 fé vrier 1958 et 29 mai 1968 :
deux mo ments du « mythe
Busby »
De puis le 6  fé vrier 1958, le nom de Man ches ter Uni ted est étroi te‐ 
ment lié à l’ac ci dent d’avion qui s’est pro duit à Mu nich, au re tour
d’une ren contre de Coupe d’Eu rope contre l’équipe de l’Étoile Rouge
de Bel grade. Les décès de Geoff  Bent, Roger  Byrne, Eddie  Col man,
Dun can  Ed wards, Mark  Jones, David  Pegg, Tommy  Tay lor et
Billy  Whe lan consti tuent l’un des mo ments les plus mar quants de
l’his toire du club, du foot ball an glais et d’une gé né ra tion de ga mins
des an nées  1950 comme l’his to rien James  Wal vin 14. Dif fé rentes rai‐ 
sons per mettent d’ac cor der à l’ac ci dent une place sin gu lière dans la
mé moire man cu nienne et, plus gé né ra le ment, bri tan nique. Ce sont
d’abord les condi tions dans les quelles les di ri geants, et en par ti cu lier
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Matt  Busby, dé cident de par ti ci per à la com pé ti tion. D’ailleurs, elle
hante long temps l’en trai neur, mar qué par un sen ti ment de culpa bi li‐ 
té. Busby va jusqu’à se de man der s’il n’est pas celui qu’il fau drait blâ‐ 
mer 15 pour le sort tra gique des jeunes joueurs «  em bar qués  » pour
l’aven ture eu ro péenne. Quoi qu’il en soit, la ca tas trophe aé rienne
marque le coup d’arrêt d’une gé né ra tion ex cep tion nelle de jeunes
joueurs conduits par le mi lieu de ter rain Dun can Ed wards et l’avant- 
centre Tommy Tay lor. La presse a fait de ces deux joueurs les fi gures
de proue du ré veil et de l’hon neur d’une équipe na tio nale, en perte de
vi tesse sur la scène in ter na tio nale après une série d’hu mi liantes dé‐ 
faites 16. La pé né tra tion pro gres sive de la té lé vi sion dans les foyers de
mil liers de per sonnes a pour effet de rendre le crash plus émou vant
avec ces images des dé bris de l’avion.

Enfin, les ef forts réa li sés par l’équipe mé di cale al le mande pour le ré‐ 
ta blis se ment des vic times, no tam ment Matt Busby, per mettent d’éta‐ 
blir des ponts de sym pa thie entre l’Al le magne et l’An gle terre, et d’in‐ 
ter na tio na li ser la po pu la ri té du club. Les pro cé dures et mo ments de
com mé mo ra tions de l’évé ne ment consti tuent une voie par la quelle les
di ri geants bâ tissent un es pace de re con nais sance et de so li da ri té
entre les dif fé rents membres du club. L’ac ci dent de Mu nich de vient
un deuil col lec tif, une peine par ta gée, un « pa tri moine tra gique », une
sin gu la ri té his to rique una ni me ment res pec tée. Il sert d’ins tru ment de
construc tion d’une mé moire col lec tive 17. À côté du pro ces sus de my‐ 
tho lo gi sa tion des décès tra giques des « Busby Babes » ex po sés dans
dif fé rents ou vrages ha gio gra phiques 18, les di ri geants s’ac tivent pour
ne ja mais ou blier «  le 6  fé vrier 1958  ». Les alen tours du stade
d’Old Traf ford de viennent des « sanc tuaires de com mé mo ra tion » et
des lieux d’iden ti fi ca tion à la com mu nau té Man ches ter Uni ted. À par‐ 
tir du mois d’avril 1958, une sec tion in ti tu lée « Mu nich Me mo rial » au
sein du Man ches ter Uni ted Mi nutes Book per met de suivre le pro ces‐ 
sus de choix des ob jets de mé moire. Le ma té riau et la forme, l’em pla‐ 
ce ment, les sommes en ga gées dans les tra vaux, l’at ten tion por tée aux
dates de com mé mo ra tion sont au tant de cri tères qui sont dis cu tés
pour ac croître la force sym bo lique de l’objet ou de la plaque. Il en va
ainsi de l’ins tal la tion d’une hor loge, somme toute ba nale, dans le
stade, ai sé ment vi sible par les sup por ters, dont les ai guilles se raient
blo quées à 15 h 04, heure pré cise de l’ac ci dent. Le pro jet est aban don‐ 
né pour des rai sons de sé cu ri té, afin de pas in duire les sup por ters en
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Fi gure 2 : la Mu nich Clock d’Old Traf ford (1960).

Cré dit : Claude Boli.

er reur. Fi na le ment, le 25 fé vrier 1960 voit l’inau gu ra tion de la Mu nich
Me mo rial Plaque et de la Mu nich Clock. Les deux pièces de com mé‐ 
mo ra tion sont si tuées à l’ex té rieur de la tri bune est, la par tie des sup‐ 
por ters les plus « chauds ». Sur la plaque en forme de ter rain fi gure la
liste des dé funts (se cré taires, as sis tants en traî neurs et joueurs). Sur
l’hor loge sont ins crits le mois, le jour et l’année de l’ac ci dent.

Dix an nées après la tra gé die de Mu nich, sur git « le bon heur de Wem‐ 
bley ». Le 29 mai 1968, dans l’em blé ma tique stade de Wem bley, en fi‐ 
nale de la Coupe d’Eu rope, Man ches ter Uni ted bat sur le score de 4 à
1 le Ben fi ca Lis bonne. Matt Busby réa lise son rêve : re cons truire une
équipe pour conqué rir ce qui est de ve nu le Graal des clubs. L’équipe
com po sée du trio ma gique Bobby  Charl ton, Denis  Law et
George Best 19 bat le Ben fi ca du re dou table bu teur Eu sé bio. Le monde
re dé couvre le vi sage de Matt  Busby  ; cette fois il est heu reux. La
presse fait l’éloge de l’équipe et sur tout de Matt Busby, sur nom mé « le
père de Man ches ter Uni ted ». Man ches ter Uni ted de vient le pre mier
club an glais à rem por ter la Coupe d’Eu rope des clubs cham pions.
Mo ment mer veilleux qui res te ra à tra vers la presse lo cale et na tio‐ 
nale, la vic toire per son nelle d’un homme : Matt Busby. Les ré ac tions
sont una nimes. Le héros de cette éblouis sante per for mance est l’en‐ 
traî neur écos sais. Quelques mois après la vic toire, il est ano bli par la
Reine, de ve nant le pre mier en trai neur de club à re ce voir cette consé‐ 
cra tion royale.

11
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Une fi gure d’unité
Quand en 1986, s’ouvre le musée de Man ches ter Uni ted (pre mier de
ce genre en An gle terre), le club pour suit de puis plu sieurs an nées une
vé ri table po li tique de sa cra li sa tion des mo ments vic to rieux et des
per son nages qui ont gran de ment par ti ci pé l’his toire des Red De vils.
Dix an nées plus tard, Man ches ter Uni ted est de ve nu un club à suc cès,
riche et doté de joueurs cha ris ma tiques (Éric Can to na, Ryan Giggs,
David Beck ham). Dans les an nées  1990, il fait au tant par ler par son
pal ma rès spor tif que ses étour dis sants bé né fices éco no miques grâce
à une ac ti vi té com mer ciale de ve nue mo dèle d’ex cel lence. L’en trée en
bourse en 1991 et la trans for ma tion ma na gé riale du club consti tue un
mo ment dé ci sif. Les nou velles di rec tions prises par la Foot ball As so‐ 
cia tion afin d’amé lio rer l’image du jeu à l’échelle na tio nale (for ma tion
d’un nou veau cham pion nat bap ti sé Pre mier League, ré no va tion des
stades, lutte sé vère contre l’hoo li ga nisme, né go cia tion des droits té‐ 
lé vi sés) et in ter na tio nale (can di da ture d’or ga ni sa tion de com pé ti tions
hau te ment mé dia ti sées) fa vo risent les des seins des di ri geants de
Man ches ter Uni ted. L’ex ploi ta tion com mer ciale du suc cès spor tif,
dans le quel le sup por ter oc cupe une place pré pon dé rante de vient
l’une des prio ri tés des ad mi nis tra teurs. La ma nière dont sont per çus
les sup por ters change ra di ca le ment. Le sup por teur est dé sor mais vu
comme un client- consommateur, ac teur de la puis sance spor tive et
éco no mique. L’am bi tion des res pon sables des sec teurs éco no miques
est par fai te ment dé li vrée dans les mots de d’Ed ward Freed man, le
pre mier di rec teur du dé par te ment de mer chan di sing  : « Nous avons
l’am bi tion de conver tir les sup por ters de Man ches ter Uni ted en vé ri‐ 
tables clients. 20 »

12

Les formes et moyens d’af fi lia tion au club sont adap tés à la mon dia li‐ 
sa tion des sou tiens à Man ches ter Uni ted. En 1992 sort le pre mier nu‐ 
mé ro de Man ches ter Uni ted Ma ga zine vendu dans plus de vingt- cinq
pays et sur tout tra duit en nor vé gien, en thaï et en can ton nais pour
les fi dèles sup por ters ins tal lés loin d’Old Traf ford. En 1995, pour la
pre mière fois dans l’his toire d’un club bri tan nique, les re cettes de
matchs sont de van cées par une autre ac ti vi té com mer ciale : le mer‐ 
chan di sing.
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Face à cette mu ta tion d’un club de ve nu marque com mer ciale 21, l’opi‐ 
nion pu blique pointe les excès, les dé rives d’un «  club à fric  », d’un
foot ball ac tuel qui s’éloigne du people’s game. Tony Blair, chef du Parti
tra vailliste confie pu bli que ment son at ta che ment à Stan ley Mat thews,
in car na tion d’après lui du foot ball du peuple 22. L’éloi gne ment pro‐ 
gres sif de sup por ters issus des mi lieux po pu laires à Old Traf ford est
dé non cé par les fans et sur tout par un wor king class hero, l’en trai neur
écos sais Alex Fer gu son. Des cris de pro tes ta tion s’élèvent des tri‐ 
bunes 23. En 1995, se forme IMUSA (In de pendent Man ches ter Uni ted
Sup por ters’ As so cia tion) un groupe de sup por ters très actif et ré gu‐ 
liè re ment pré sent dans la presse pa pier et sur les pla teaux de té lé vi‐ 
sion. L’An gle terre des an nées 1990 est aussi celle d’un re tour en force
de la culture po pu laire qui s’ex prime dans la mu sique (suc cès na tio nal
et mon dial de la pop an glaise), la lit té ra ture (Nick Horn by) et dans le
ci né ma so cial (Ken Loach 24).

14

Face à cette « pres sion so ciale » qui ap pelle à un re tour de l’âge d’or
my thique du foot ball où les héros po pu laires re trou ve raient une place
im por tante au sein des clubs, les di ri geants de Man ches ter Uni ted ré‐ 
agissent. Il faut ré pondre aux at tentes à la « fa mille Uni ted ». Une dé‐ 
ci sion s’im pose. L’ini tia tive doit être una ni me ment par ta gée. Le choix
doit être consen suel. Qui est celui qui est ca pable d’in car ner l’his toire
du club ? Qui est celui qui lie plu sieurs gé né ra tions ? Celui qui sym‐ 
bo lise l’âge d’or de Man ches ter Uni ted ? L’en fant du peuple qui a fait
de Man ches ter Uni ted une ins ti tu tion mon dia le ment connue  ? Im‐ 
man qua ble ment Sir Matt Busby.

15

Le 27  avril 1996 est inau gu rée une im po sante sta tue en hom mage à
l’en traî neur my thique. Parmi les per son na li tés pré sentes  : les deux
en fants de Busby, Alex Fer gu son – l’en traî neur écos sais ori gi naire de
Glas gow – et le pré sident du club Mar tin Ed wards. Des sup por ters
venus de Grande- Bretagne et de pays étran gers (Malte, Al le magne,
Suisse, Ma lai sie) sont éga le ment pré sents. La sta tue est réa li sée par
l’Écos sais Phi lip Jack son, un sculp teur de renom. La sil houette en
mou ve ment est posée sur un socle ri gide sur le quel est ins crit so bre‐ 
ment  : Sir Matt Busby. La pièce est si tuée à l’ex té rieur de la tri bune
est du stade Old Traf ford, un lieu très fré quen té par les fans et les vi‐ 
si teurs. Sir Matt Busby est re pré sen té élé gam ment dans la tenue qu’il
por tait lors de la vic toire fi nale en Coupe d’Eu rope des clubs cham‐ 
pions à Wem bley, en 1968. Il tient un bal lon dans la main. Ré gu liè re ‐

16



La statue de Sir Matt Busby ou l’invention d’un héros populaire à Manchester United

Licence CC BY 4.0

1  Le père de Matt Busby meurt au front, en France, du rant la Grande
Guerre.

2  La Foot ball As so cia tion Cup ou Coupe d’An gle terre.

3   Ri chard Cox, Dave Rus sell, Wray Vam plew, En cy clo pe dia of Bri tish Foot‐ 
ball, Londres, Frank Cass, 2002, p. 283-284.

4   Matt Busby, My Story, Londres, The Sports mans Book Club, 1959, p. 70.

5    Claude Boli «  L’en traî neur dans le foot ball pro fes sion nel en An gle terre
1902-2004. Les trans for ma tions d’un poste et d’une po si tion », in Jean Mi‐ 
chel Faure et Sé bas tien Fleu riel (dir.), Ex cel lences spor tives. Eco no mie d’un
ca pi tal spé ci fique, Bellecombe- en-Bauges, Édi tions du Cro quant, 2010,
p. 113-140.

6    Den nis Tur ner et Alex White, The Bree don Book of Foot ball Ma na gers,
Derby, Bree don Books, 1993.

7   MUMB (Man ches ter Uni ted Mi nutes Book ou procès- verbaux des co mi‐ 
tés de di rec tion du club), 22 jan vier 1952.

8   Claude Boli, Man ches ter Uni ted, l’in ven tion d’un club, Paris, Édi tions de
La Mar ti nière, 2004, p. 397.

ment dé pla cée, la sculp ture est ins tal lée de puis l’an 2000 sous l’im‐ 
pres sion nante en seigne «  Man ches ter Uni ted  », non loin de l’im‐ 
mense mé gas tore qui ac cueille les mil lions de sup por ters des Red De‐ 
vils.

De puis le mi lieu des an nées 2000, l’érec tion de sta tues de per son na li‐ 
tés em blé ma tiques, aux alen tours du stade 25, consti tue une des ca‐ 
rac té ris tiques mar quantes des po li tiques mé mo rielles des clubs an‐ 
glais. Plu sieurs clubs convoquent la mé moire de joueurs (Best- Law et
Charl ton à Man ches ter Uni ted) ou d’un en traî neur (Sir Matt Busby à
Man ches ter Uni ted, Bill Shank ly à Li ver pool FC) pour faire re sur gir et
com mé mo rer un passé glo rieux. Le des sein des clubs, qui pro gres si‐ 
ve ment de viennent des en tre prises glo ba li sées, est aussi de se rat ta‐ 
cher à une cer taine idée du foot ball : celle du people’s game. Né ces sai‐ 
re ment cette ten dance en traîne une va lo ri sa tion des héros issus des
mi lieux po pu laires comme Sir Matt Busby.
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